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Figt.J"e 1

En Languedoc Oriental, plusieurs types de décors
solé iformes apparaissent :

- les soleils incisés, présents à Lattes (Mendoza et
Prades, 1988) à j'intérieur d'une coupe (Fig. 1, 5 et 6),

~" .

La découverte dans les sondages IX et XIII de Lat­
tes (Mendoza et Prades, 1988) de tessons chass éens
décorés de motifs en étoiles et en soleils, nous donne
l'occasion de revenir sur l'importance du symbolisme
solaire chasséen.

Cette importance nous est apparue au gisement
Néolrthique d' Escanin 2 aux Baux de Provence (Mont­
jardin, 1966 et 1969-1970), plusieurs tessons décorés
de soleils ayant été rencontrés dans les couches du
Chasséen classique lors de la derni ère campagne de
fouilles.

C'est ce qui nous a conduits:

- à dresser un premier ètat de la question des "So­
leils Préhistoriques" (Montjardin, 1972) ;

- à considérer les décors soléiformes com me ca­
ractéristiques du Chasséen méridional et de la Basse
vallée du Rhône en particulier ;

- à signaler les analogies contemporaines ou anté­
rieures existant en Italie ou en Espagne, dès le Néolithi­
que ancien et surtout au Néolithique moyen .

- à revenir à plusieurs reprises sur le sujet à l'occa­
sion des découvertes qui se sont mu~ipl iées dans plu­
sieurs régions (Provence, Vallée du Rhône, Velay, Au­
vergne, Languedoc Oriental et Occidental), et mainte­
nant Catalogne (Villalba, Edo et Blasco, 1989, à
paraître).

Il n'est donc plus possib le de souscrire aux appré­
ciations de J . Vaquer (1975) selon lesquelles les décors
intemes compl exes (présents également à Lattes) (1) et
les décors soléiformes en particulier seraient des docu­
ments "trop rares e.t trop différents pour avoir une valeur
archéologique éminente".

Les récentes découvertes sont trop nombreuses,
trop largement réparties, pour que nous n'envisagions
pas l'existence au Chasséen d 'un certain rituel solaire,
au minimum d'un symbolisme solaire étroitement lié à la
nature, les figurines, phallus et figurations animales ou
végétales diverses étant de leur côté liés à la fécondité
humaine, animale ou agricole.

1. les écueIes à décor interne complexe (coupes en caJotte, mais également écueRe carénée) sont relativement fréquentes. De plus eUes
paraissent anciennes : elles sont présentes dans le Grcqle de Bize ; leurs analogies les plus probantes se retrouvent dans les céramiques
peintes et gravées de l'Ital" du Sud. Elles apparaissent à la Madeleine-Andos (Rouquette et Montjardin, 1988, fig. 11.5), aLattes (Mendoza et
Prades, 1988, Fig. 13), où figure également un motif externe surcoupeà perforations périphériques. Elles sont fréquentesdans les Gorges du
Gardon (Vaquer, 1975, 1977) et L. Btxnez (1978) signale la présence d'une coupe à décor complexe à la Baume Bourbon à Cabrières
(Gard).

Dans les régions Irnitrophes, elles sont présentes à Villeneuve les Escaldes (PyrénéesOrieiiti!les);S;Zè (Aude), les Alpilles (Bouches du Rhône) ,
le Vaucluse, la Provence (Grotte de l 'Eg!;se supérieu'e : décor interne et externe) (CoJtin, 1974).
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au Puech de la Fontaine, Congéniés (Gard) (Roger et
Valette, 1988), (Fig. 1, 3), Badassac, Florensac (Rodri­
guez, 1979) (Fig. 1,4).

Ce théme de soleil, incisé de façon diverse, est
largement présent, associé ou non à des décors géo­
métriques : Escanin 2, Les Baux et Miouvin, Istres (Bou­
ches du Rhône) ; Grande Grotte de Vidauque à Cheval
Blanc (Vaucluse) ; Villeneuve-Tolosane (Haute Garonne)
(Meroc et Simonnet, 1979) ; Rivaux et Cormail, Espaly
St Marcel (Hte Loire) (Daugas, 1981), Aulnat, La Grande
Gare (Maziéres, 1984) et Clermont-Ferrand, Rue de
l'Oradou (Puy de Dôme) (Daugas, 1981). Fontbregoua,
Salemes (Alpes de Hte Provence) (Courtin d 'après Pac­
card , 1988) ; Bas Quercy, Soyons (Ardèche) (Dai Pra
G., 1986) ; Sépultures de bas de falaises de Montmau­
rin (HIes Alpes) (Muret, 1987)...

Il est à noter que la forme des vases décorés est
très diverse: coupe en calotte, ècuelle carénée, vase à
col...

Il est encore à souligner l'intérêt particulier de
l'écuelle à double sillon interne, décorée à l'intérieur
d 'un soleil central , à l'extérieur de "Moustaches" de
l'une des tombes de Villeneuve Tolosane (Méroc ,
1961). Le caractére rituel d 'offrande de cette écuelle est
plus que probable.

Ce qui permet de rappeler les documents de St
Léonard dans le Valais Suisse (Sauter, 1957), du Vallon
de Vaux (Canton de Vaud-Suisse) (Sitterding, 1972) et
les dècors réalisés en écorce de bouleau co llés à la bé­
tuline.

Nous ne revenons pas par contre sur les .décors
soléiformes du Néolithique ancien et Moyen du Nord de
la France que nous avions évoqués (Montjardin, 1972)
et qui se sont considérab lement multipliés depuis.

- les soleils multiples gravés ou en micro-sillons à
l'intérieur de coupes en calotte à sillon d'Escanin 2 les
Baux (Bouches du Rhône) (Montjardin, 1974) et de
l'Abri 4 du Fraischamp , Pernes (Vaucluse) (Paccard,
1988), méritent une mention particuliére. D'autres exem­
ples seront probablement retrouvés, même si, pour le
moment, les analogies se retrouvent sur des écuelles à
décor interne ou exteme de soleils (ou motifs occu lés)
de Los Millarès en Espagne (Martin Almagro et AI.,
1963).

- les cercles et demi-cercles concentriques, tracés
au niveau de la carène du vase (RaffèguesiMas de Gar­
ric , Méze (Hérault) (Montjardin et Rouquette, 1988) ou
sous le sillon d'une coupe en calotte (Pailhers, Lozère).
(Thomas, 1983). A noter qu'il arrive que ce motif soit
traité en cannelures, plus ou moins larges (Grotte de la
Fromagerie à Lanuéjols, Gard) (Vaquer, 1975), St Mi­
chel du Touch (Simonnet G., 1976).

- les cercles, garnis ou non de croisillons, tracés
autour d 'une préhension (Grottes de l'Hirondelle de Fi­
rolle, Dions; de St Vérédème, Sanilhac (Vaquer, 1975,
Fig. 59, 3 et 6), de Seynes (Vaquer, 1977, Fig. 3,5) dans
le Gard. La chose est moins sûre pour les bandes circu­
laires hachurées (Grotte de St Vérédème, Gard) (Va­
quer, 1975, fig. 58,1). Les analogies conduisent ici vers
les mamelons cercl és de points imprimés de l'Abri du
Castellaras, Sault (Vaucluse) ou d 'incisions radiées de la
Grotte de l'Eglise à Baudinard (Var) (Courtin, 1974).

Signalons au passage que les civilisations du Nord
de la France nous perrnettent beaucoup d'analogies, le
téton étant souvent remplacé par des dépressions plus
ou rnoins circulaires.

- les décors stelMormes qui apparaissent à Lattes
en ligne sous le sillon inteme d'une coupe en calotte
(Mendoza et Prades, 1988) (Fig. 1,6).

- les sillons rayonnant autour d'une préhension
(Grotte des Fées, Tharaux, Gard) (Vaquer, 1975) qui
pourraient avoir la même significat ion (fig. 1.11).

- Plus convaincants, les soleils liés à des qua­
drants de diverses sortes, qui sont présents de façon
remarquable sur l'écuelle en calotte, à paroi très ren­
trante, fond peu convexe (ou couvercle ?) , de la cou­
che 12 de Camprafaud (Ferrières-Poussarou, Hérault)
(Rodriguez, 1977, 1981). Le fond externe de cette
coupe est décoré d'un cercle central radié en soleil d'où
s'échappent quatre faisceaux de lignes incisées diver­
gentes. (fig. 1,1).

Ce thème de soleils en quadrants est présent à
St-Michel du Touch (Simonnet , 1979). Il est peut-être
permis de lui adjoindre le décor de la coupe ou couver­
cle de la Station de Salaison à Boujan sur Libron (Hé­
rault), (Vaquer, 1975 , Fig. 74,1) qui présente plusieurs
carrés réticulés périphériques autour d 'un grand carré
central également réticulé (fig. 2,1 et fig . 1,2).

Dans une certaine mesure ce thème décoratif en
quadrants se retrouve sur le motif gravé ou incisé des
fusaïoles de la Grotte St-Vérédème, Sanilhac (Gard) (Va­
quer, 1975, fig. 73,1), peut-être d'Estoublon, Fontvieille
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(Bouches du Rhône) (Montjardin, 1969-70), ou du Per­
tus de Méailles (Alpes de Hte Provence) (Iaworsky,
1960). l.'ltalie et la Sardaigne nous offrent ici de nom­
breuses comparaisons.

La tréquence des motifs solértormes nous avait
amenés à nous interroger sur l'origine du ou des sil­
lon(s) concentriques tracés sur le bord interne des
écuelles en calotte, et sur la disposition stellaire ou soléi­
formes des décors des coupes, assiettes, vases­
supports. Comme le font remarquer Mendoza et Pra­
des, 1988, la forme des céramiques conduit naturelle­
ment à des figurations périphériques circulaires. Les
soleils et étoiles sont néanmoins trop fréquents dans le
Cnassè en pour que nous ne nous risquions pas à voir
dans cette disposition un autre aspect du symbolisme
solaire chasséen.

Il convient donc de souligner que ce symbolisme
est l'héritier d'une tradition balkanique et méditerra­
néenne plus ancienne. D'une part, il s'intégre (qua­
drants, spirales, serpentrtormes, etc ...) (Burnez L.
1978), mais aussi figurines, phallus, vases à pied, zoo­
morphes divers dans un symbolisme voisin de celui re­
connu dans la Vieille Europe du Sud-Est de M. Gimbu-

tas (1974). D'autre part il prend I~ suite d'un
symbolisme cardial de ~Ius en plus affirme. SI en. 1972,
nous n'avions pu faire etat que des soleils traites a la
coquille du Cardial de Basi (Corse), depuis nous avons
eu l'occasion de signaler de nouveaux soleils, SOit en
naüe, soit dans le Néolithique moyen valencian (Berna­
beu, 1981). Marti Oliver et Hernandez Perez, 1988 vien­
nent de fournir une abondante et excellente Iconogra­
phie de motifs solaires, anthropomorphes et divers du
Cardial Valencian. Il faut enfin noter les remarquables
décors en relief autour des préhensions recueillis dans
ses fouilles par F. Treinen (1989, à paraître), dont une
partie évoque les "moustaches" du chasséen, mais dont
une autre partie fait penser aux "papillons" (triangles op­
posés par les sommets) exécutés de façon diverse sur
les céramiques du Néolithique moyen ancien méditerra­
néen de l'ltalie du Sud et de Sardaigne largement tribu­
taires des Balkans, et de l'Egée.

Différents groupes néolithiques du Nord de la
France connaissent d'ailleurs aussi ce type de tigura­
tions qui paraissent également là issues du courant da­
nubien nordique.
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